
Le pickleball (nom tout de même 
accepté en français) ou tennis léger, 
terme privilégié par l’Office de la 
langue française, a été introduit au 
Québec en 2008. Le terme « pickle-
ball » sera tout de même utilisé dans 
cet article pour le bénéfice de ses 
adeptes.  

Un tournoi où on s’amuse 
Selon les organisatrices, Christine 
Laverdure et Lyne Villemaire, deux 
joueuses chevronnées, ce sport est 
en expansion au Québec. D’ailleurs, 
16 équipes mixtes, composées de 40 
joueurs, se sont affrontées lors d’un 
tournoi amical. 

Quatrième tournoi du genre à 
Piedmont, le nombre de partici-
pants augmente d’année en année. 
Selon les deux responsables, 
Piedmont est réputé pour accepter 
tous les participants, y compris ceux 
de l’extérieur de la municipalité. 
Francine Krimpton et André 
Jacques furent les grands gagnants 
de ce tournoi.  

« Les spectateurs présents ont été 
soulevés par la performance de cha-
cune des équipes et il faut souligner 
que tous ont apprécié et le site du 
parc et les installations de jeu », de 
conclure Richard Chartrand un 
Piémontais dont le plus cher désir 
est de promouvoir ce sport. 

Un drôle de nom… 
Avant tout, connaître l’origine du 
nom de ce sport, nom qui peut être 
qualifié d’amusant, permettra de 
passer outre ce fait cocasse et de voir, 
de préférence, toutes ses facettes.  

Or, le pickleball a été inventé aux 
États-Unis en 1965 par trois pères 
de famille qui voulaient distraire 
leurs enfants pendant les vacances. 
Le chien « Pickle », à la commande 
de son maître, allait chercher les 
balles tombées loin du terrain d’où 
le nom pickleball. Peu importe, 
rumeur ou réalité, cette petite his-
toire non vérifiée en a satisfait plus 
d’un. 

… mais pas un drôle de sport 
Le pickleball est un sport qui 
combine des éléments et des règles 
tirés de trois sports de raquette. 
Ainsi donc, le tennis s’y associe par 
certains mouvements comme la 
volée ainsi que par son filet central 
et on reconnaît le badminton pour 
la dimension du terrain. Le tennis 
de table (ping pong), quant à lui, 
apporte trois éléments : la taille de la 
raquette, son maniement et la gros-
seur de la balle qui est perforée pour 

les besoins de ce 
sport. Celle-ci 
moins légère a, de 
plus, la propriété 
de rebondir. 

Un cadeau de la 
Municipalité 
Sans les terrains 
construits par la 
Municipalité, la 
pratique du pick-
leball ne serait pas 
en expansion à 
Piedmont, but vi-
sé par un groupe 
d’adeptes, dont 
Christine Laver-
dure.  

« Lors de la fer-
meture du seul 
endroit qui nous 
offrait l’occasion 
de jouer, j’ai approché la 
Municipalité », d’expliquer Chris-
tine. La mairesse de l’époque, 
Nathalie Rochon, a soutenu l’idée. 
Au final, les quatre terrains dans la 
patinoire du parc Henri-Julien sont 
le résultat de cette démarche. 
N’étant pas compétitive, Christine a 
tenu à préciser que ces terrains suffi-
sent à leurs besoins : jouer, s’amuser 
et se garder en forme.  

Dans ce cas-ci, l’engouement pro-
voque un effet ennuyeux pour les 
joueurs : la disponibilité des ter-
rains. Plus d’une cinquantaine de 
sportifs y évoluent. « Nous n’osons 
pas demander à la Municipalité 
d’augmenter le nombre de terrains 
craignant qu’elle impose un tarif aux 
gens de l’extérieur. Un lien nous 
unit tous : l’amour de ce sport ». 

Un sport pour tous 
Selon Christine Laverdure, le pick-
leball ne peut être catalogué de 
sport, de petits vieux ou, tout sim-

plement, associé aux Snowbirds. Il 
attire autant les femmes que les 
hommes de tous âges, jeunes 
comme aînés. Elle donne l’exemple 
du résident de Piedmont de 90 ans 
qui se rend tous les jours au terrain 
pour frapper des balles. Et que dire 
de celui, qui a 80 ans, s’est rendu en 
finale du tournoi de l’été passé.  

Quant aux jeunes, la vitesse à 
laquelle se joue ce sport les attire. 
De plus en plus, les terrains regor-
gent de jeunes adeptes. 

En définitive, le pickleball leur a 
permis de rester actifs malgré des 
articulations quelque peu usées. Ne 
pouvant plus jouer au tennis pour 
cause de tendinite ou d’une hanche 
boiteuse, ces joueurs, désespérés, ne 
pouvaient croire que leur vie spor-
tive était terminée. Grâce à ce sport, 
tout est encore possible.  

Selon Christine Laverdure, on 
devient vite accro : « Une fois et c’est 
la piqûre ! ».
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ACTIVITÉS

Société du Patrimoine SOBAPIC 

L’histoire du P’tit train du nord 
vous intéresse? 

La Société du Patrimoine 
SOBAPIC, présente du 19 au 30 
octobre prochain, une exposition 
où vous pourrez y découvrir de 
nombreuses photos ainsi que des 
objets significatifs relatant la belle 
époque du P’tit Train du Nord. 
Le curé Antoine Labelle en fut l’initiateur et de 1890 à 1984, le train 
a desservi les Pays-d’en-Haut entre Saint-Jérôme et Mont-Laurier. 
Une belle façon de vous familiariser avec une étape historique des 
Laurentides. 

Salle Alphonse-Desjardins au 1145, rue de Saint-Jovite : 
- Lundi et mardi : 12 h à 18 h 
- Mercredi, jeudi et vendredi : 10 h à 16 h 
- Samedi et dimanche : 9 h à 16 h 

En plein air  
- Espace public, 885 rue de Saint-Jovite, accessible en tout temps 

https://www.villedemont-tremblant.qc.ca/fr/nouvelles/ 
exposition-ptit-train-du-nord

Eh oui ! Depuis 1954, l’organisme 
accueille des jeunes de 8 à 16 ans, 
peu importe leur situation finan-
cière et de vulnérabilité. Membre 
certifié de l’Association des Camps 
du Québec et situé à Sainte-Anne-
des-Lacs, le camp s’implique dans le 
développement et l’épanouissement 
des jeunes depuis plusieurs généra-
tions. En collaboration avec diffé-
rents organismes sociaux, l’équipe 
peut cibler et aider la clientèle dans 
le besoin afin qu’elle puisse passer 
des moments inoubliables en 
nature!  Mais avant tout, le camp vit 
grâce à la générosité des donateurs et 
des bénévoles. L’entraide et le 

partage sont le cœur et le souffle du 
Camp Olier.  

Aidez-les à accueillir gratuitement 
des jeunes en faisant un don dès 
aujourd’hui ! Pour les aider, tous les 
dons sont les bienvenus ! Vous ferez 
une différence dans la vie d’un 
jeune ! De la part de toute la grande 
famille du Camp Olier, merci ! 

Pour en apprendre davantage sur 
la collecte de fonds, mais surtout, 
sur la mission de l’organisme, veuil-
lez vous diriger au www.canada-
helps.org/fr/organismesdebienfai-
sance/camp-olier/. 

Vous pouvez également suivre le 
Camp sur Facebook à www.face-
book.com/Camp.Olier

Grande collecte de fonds 

Tout le monde est bienvenu au Camp Olier !
Anne Dupuis, Camp Olier 

Vous aimeriez faire une différence ? Aidez-nous à accueillir 
les jeunes en finançant des séjours. Chaque don que vous 
faites offre la chance à un jeune à s’épanouir en séjour-
nant au camp ! Ce petit joyau de solidarité humaine existe 
tout près de chez vous.

Un sport de plus en plus populaire 

Un tournoi amical de pickleball à Piedmont
Jacinthe Laliberté  jacinthe.laliberté@journaldescitoyens.ca 

Un tournoi amical de pickleball a eu lieu en août dernier à 
Piedmont. Il s’est déroulé au parc Gilbert-Aubin sur les 
installations de jeu développées par cette Municipalité à la 
demande de joueurs passionnés de ce sport.

Les deux gagnants du tournoi, Francine Krimpton et André Jacques, fiers 
de tenir dans leurs mains les raquettes, trophées représentant le sport qu’ils 
affectionnent
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